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Revue de la Famille Lasallienne Nº 134 – Août 2009

20 ans après la béatification de Victoire Rasoamanarivo, Madagascar a
fêté son second bienheureux le dimanche 7 juin : Frère Raphaël-Louis
Rafiringa (1856-1919) des Écoles Chrétiennes.
Une foule immense, évaluée à 200 à 250 milles personnes a assisté à la
célébration solennelle de béatification du premier religieux malgache.
La célébration eucharistique a été présidée par l’Archevêque d’Antana-
narivo, Son Excellence Monseigneur Odon-Arsène Razanakolona,
entouré de tous les Évêques de Madagascar, du cardinal Armand-Gaé-
tan Razafindratandra et de l’Évêque de la Réunion. 
Le moment le plus solennel a été la lecture du décret de béatification,
faite par Son Excellence Monseigneur Angelo Amato, Préfet de la
Congrégation de la Cause des Saints. Une acclamation spontanée de
joie a suivi la proclamation ainsi que le dévoilement d’un portrait géant
du nouveau bienheureux, tandis que des centaines de colombes s’envo-
laient dans le ciel.
D’autres initiatives ont précédé et suivi la cérémonie de béatification :
Samedi 30 mai : un grand pèlerinage est parti de la paroisse de la ville
pour rejoindre dans la matinée la colline de Soavimbahoaka, où une
eucharistie a été célébrée près de la tombe du Bienheureux. 
Vendredi 5 juin : ce fut la journée des Religieux et Religieuses, réunis
malgré leur grand nombre pour passer une journée de réflexion et de
prière près de la tombe du Bienheureux. 

Samedi 6 juin : 3 autres manifestations ont marqué la journée de veille.
La première a eu lieu à 9 heures sur la Place Mahamassina, où, en pré-
sence du maire de la ville et d’autres autorités religieuses, civiles et mili-
taires, un buste en l’honneur du Bienheureux a été dévoilé. Puis a suivi la
cérémonie d’inauguration d’un Centre culturel dédié au nouveau Bien-
heureux à l’initiative du Professeur Casimir Rabenantoandro. La journée
s’est conclue par une veillée de prière dans la grande chapelle de Soa-
vimbahoaka.
Lundi 8 juin : la messe d’action de grâce célébrée par son Éminence le
cardinal Armand-Gaétan Razafindratandra sur l’esplanade faisant face
au sanctuaire que l’on érigera en l’honneur du Bienheureux, et la pose
de la première pierre de ce sanctuaire ont conclu magnifiquement et
joyeusement ces cérémonies en l’honneur d’une des plus belles figures
représentatives de la Grande Île.

Il a rapproché Évangile et Culture
Frère Raphaël-Louis Rafiringa a été le premier religieux de Madagascar. Il
a été Frère des Ecoles Chrétiennes, Congrégation fondée  par Saint Jean
Baptiste de La Salle en 1680  pour l’éducation chrétienne de la jeunesse.
En 1856, à  sa naissance dans le quartier de Mahamasina à Antananarivo,
le  pays était  peu  ou quasiment  pas ouvert  aux influences extérieures.
A sa mort, survenue en 1919, Madagascar s’était  ouvert  à la civilisation
chrétienne et était une colonie française depuis plus de 20 ans. 

Béatification du 
Fr. Raphaël-Louis Rafiringa

(continue à la page 2)
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BÉATIFICATION DU F. RAPHAËL-LOUIS RAFIRINGA

L’univers dans lequel se déroula la vie du frère Raphaël jette une lumière
particulière sur ce premier religieux autochtone, qui en fait l’interprète le
plus significatif de l’évolution qui s’était  produite  dans son pays.
Il  apparait  ainsi  comme  le nouveau malgache à  cheval  entre deux
époques. Quelle différence historique et psychologique entre Raphaël-
Louis Rafiringa et Rainiantoandro, son père, chef des  forgerons de la
reine! Le premier franchit l’univers confiné de son territoire, tandis que le
destin du second, bien que  serviteur attentif et honnête, s’étiole dans
l'Imerina traditionnelle. Entre l’un, analphabète dévoué et fidèle à sa
reine, et l’autre, apte à entrer à l’Académie Malgache (il fut nommé aca-
démicien en 1902) et fervent serviteur du Roi des rois, les différences sont
substantielles. Que de différences entre seulement deux générations!
Doté  d’une grande intelligence et d’une forte volonté, il s’opposa aux
ambitions de sa famille (son père était  le chef des forgerons de la reine)
et demanda à se joindre aux  missionnaires arrivés peu de temps aupa-
ravant dans l’île, qui n’étaient pas prêtres, mais qui attiraient tant d’en-
fants dans leur école. Le religieux qui se chargea de sa formation le fit
admettre dans la Congrégation, après l’avoir  eu “en  apprentissage” pen-
dant 7 ans. Il avait  mûri, cependant, de façon surprenante et s’était
développé humainement, culturellement et religieusement.
École, traduction dans la langue malgache d’ouvrages français, rédac-

tion de livres de classe: telles furent  ses  occupations jusqu’à ce que,
suite aux soulèvements indépendantistes qui éclatèrent dans l’île, les
missionnaires étrangers furent expulsés, et qu’il se trouva choisi, par la
clameur populaire, comme  responsable de tous les catholiques de l’île.
Dans cette responsabilité inattendue, soutenu  par  l’autorité  de la prin-
cesse catholique Victoire Rasoamanarivo (béatifiée  par Jean Paul II le 29
avril 1989 et jusqu’à présent  seule bienheureuse de l’île), il  fit preuve
d’une capacité hors du commun, en formant des catéchistes, en organi-
sant des rencontres, des réunions et des para liturgies aux quatre coins
de l’île, en écrivant des fascicules et des traités de la doctrine chrétienne,
des chants et des poèmes. Quand les missionnaires, trois années plus
tard, en 1886, eurent la possibilité de revenir, ils trouvèrent à leur grande
surprise, la  communauté chrétienne plus nombreuse et plus fervente
que quand ils l’avaient quittée. 
Il mourut  à Fianarantsoa le 19 mai 1919. Ses restes furent  transférés à
Antananarivo en 1933. 
Le miracle qui l’a conduit à la béatification a constitué dans la guérison
instantanée (en touchant le cercueil  qui contenait ses restes) d’ “une
impuissance fonctionnelle  permanente  grave des membres inférieurs"
dont était atteint un de ses catéchistes, qui voulait saluer son maitre
pour la dernière fois, alors que, au cours de l’itinéraire entre Fianarant-
soa et Antananarivo, ses restes faisaient une halte dans la cathédrale
d’Antsirabé. 

(continue de la page 1)

Photos: Rodolfo Meoli, fsc
José A. Warletta, fsc
Lanto Rakotomanga

Antananarivo
Juin 2009
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BÉATIFICATION DU F. RAPHAËL-LOUIS RAFIRINGA

Rome

Messe à l’occasion de la Béatification du Fr.
Raphaël-Louis Rafiringa

Le 14 juin, fête du Saint Sacrement, a eu lieu à la Maison Généralice une messe
commémorative de la Béatification du Fr. Raphaël-Louis Rafiringa. En plus de
beaucoup de lasalliens de Rome, y ont participé de nombreux malgaches rési-
dents à Rome, animant la messe avec des chants dans leur langue. La messe
fut présidée par Leurs Exc. Mgr. Angelo Amato, Préfet de la Congrégation pour
la Cause des Saints; Mgr. Agostino Marchetto, ancien Nonce Apostolique de
Madagascar, et présentement Secrétaire du Conseil pontifical aux émigrants;
Mgr. Francisco Collaço Blasco, ancien Nonce Apostolique de Madagascar, et
Mgr. Joseph Gasi, Évêque émérite de Tombura-Yambio (Sud Soudan).

D’une île à l’autre
L’île de Madagascar, la troisième plus grande île au monde, où est
né, a vécu et est mort le bienheureux Frère Raphaël-Louis, est
située à seulement 800 kilomètres au nord d’une autre beaucoup
plus petite, celle de la Réunion où est mort le Saint Frère des Écoles
Chrétiennes, Frère Scubilion Rousseau, français béatifié par S.S.
Jean-Paul II le 29 avril 1989. Ce Frère était arrivé dans l’île Bourbon,
comme on appelait alors la Réunion en 1834, à l’âge de 37 ans.
Cependant il désirait débarquer un jour sur « la grande île ». 
Dans une lettre envoyée le 8 décembre 1885 à son Provincial en
France, il écrivait ceci : « Cela fait plusieurs dizaines d’années que les
Pères Jésuites travaillent pour apporter la religion catholique à Mada-
gascar: ils souffrent beaucoup, mais, jusque là, l’évangélisation réalise
peu de progrès,…Prions pour que l’arbre de la croix, puisse être planté
jusque sur les sommets les plus élevés de la montagne malgache…
Espérons qu’arrive le plus vite possible le moment où les disciples de
notre vénéré Père et Fondateur se répandront en grand nombre sur
cette terre… Cela fait plus de vingt ans que je demande cette grâce à
Dieu. Personnellement j’aimerais être au nombre de ceux qui auront la
chance d’aller là-bas... »
Mais la Providence avait d autres plans et il dut demeurer à la Réu-
nion durant toute sa vie. Son extraordinaire et percutante action
apostolique le conduisit à l’abolition de l’esclavage sur l’île. En 1867
à la mort de notre saint religieux, notre Frère Raphaël avait seule-
ment 11 ans mais il était destiné à être le continuateur, sur sa terre
natale, de l’œuvre du Frère Scubilion, à devenir la personnalité qui,
durant un demi siècle, remplirait un rôle de plus en plus décisif sur
la scène de Madagascar. Il s’agit, donc, d’un passage de témoin
idéal, entre deux fortes personnalités, entre deux saints religieux
lasalliens dans deux îles voisines, mais si différentes entre elles.

Cérémonie de la Béatification
Lieu de la Béatification: Antananarivo
Célébration de la Sainte Messe: S. Exc. Mgr. Odon Marie-Arsène
Razanacolona, Archevêque d’Antananarivo
Présidence  de la Béatification en représentation de Sa Sainteté
Benoît XVI: S.Exc. Mgr Angelo Amato, Préfet de  la Congrégation de
la Cause des Saints
Autres  participants: 
S.Em. le Cardinal Armand Gaétan Razafindratandra, Archevêque
Emérite d'Antananarivo; 
S.Exc. Mgr. Augustine Kasujja, Nonce Apostolique de Madagascar;
Tous les Evêques (22) des dioceses de Madagascar;
S.Exc. Mgr. Gilbert Aubry, Evêque de La Réunion;
100 prêtres et religieux.
Pour i’Institut étaient présents:
Fr. Alvaro Rodríguez Echeverría, Supérieur Général 
Fr. Gabriel Somé, Conseiller Général pour l’Afrique 
Fr. Rodolfo Cosimo Meoli, Postulateur Général de l’Institut  
Fr. Charles Kitson, Secrétaire Coordinateur de la Famille et l’Associa-
tion Lasallienne 
Fr. Odon Razafindrakoto, Provincial de Madagascar
Fr. Hilaire Raharilalao, Vice-Postulateur.

7 juin 2009
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Entre le 27 mai et le 5 juin s’est achevée la pre-
mière expédition scientifique officielle de l’an-
née 2009 sur l’Isla de Aves. Elle a été soutenue
et organisée par la Direction de l’Hydrographie
et de la Navigation de la Marine du Venezuela
et le Ministère de l’Environnement.
L’Isla de Aves est une petite formation insulaire
du Venezuela d’une surface de 3,16 ha. Elle se
situe au sud-ouest de la Guadeloupe et au sud-
est des Iles Vierges et de Porto-Rico, à plus de
580 km de la terre ferme du Venezuela. Sur le
plan géologique, c’est la pointe émergée d’une

chaîne de montagnes sous-marine (proémi-
nence de Aves) qui s’étale parallèlement à l’arc
des Petites Antilles et sépare le bassin du Vene-
zuela du bassin de Grenade.
Avec l’Université Simon Bolivar et la Marine du
Venezuela, la Fondation La Salle de Sciences
Naturelles a été une des institutions pionnières
dans l’exploration et l’étude de la biodiversité
et de l’écologie de l’Isla de Aves. Les premières
expéditions datent du début des années
soixante-dix (1970 – 1973) et furent réalisées
par le personnel et les chercheurs des institu-
tions nommées ci-dessus. Ils travaillèrent dans
la Station de Recherches Marines de Margari-
tas, l’Institut de Technologie et de Sciences
Marines et la Direction de l’Hydrographie et de
la Navigation de la Marine.
L’objectif principal est la création et la mise en
service d’un site internet d’accès libre et gra-
tuit, sur le plan national et international, avec
une masse importante d’informations sur la
diversité, la répartition, la biologie et l’écologie
de l’ichtyofaune marine du Venezuela.

Venezuela
La Fondation La Salle de Sciences Naturelles,
pour la connaissance et la conservation

Le Programme a eu lieu à Rome du 7 au
20 juin 2009. Plus de 50 représentants de
23 institutions lasalliennes d'enseigne-
ment supérieur se sont rassemblés pour
la troisième édition de ce programme
soutenu par l'Association Internationale
des Universités Lasalliennes (IALU).
Cet important programme de formation
comporte des présentations par des
membres du Conseil Général et des
experts sur des aspects essentiels de
l'histoire, du charisme, de la spiritualité et
de la pédagogie de La Salle, l'Association,
la Famille lasallienne et des considéra-
tions prospectives sur l'enseignement
supérieur lasallien. 
Les participants ont bénéficié d'un regard
en profondeur sur le réseau international
des universités lasalliennes, qui est dans le
monde le second groupe en importance
pour l'enseignement supérieur privé. Les
collègues Lasalliens venus des Etats-Unis,
d'Espagne, du Mexique, de Colombie, du
Brésil, de Palestine et des Philippines ont
échangé sur les pratiques de qualité et les
réalités des situations locales.
Le dialogue et les discussions de groupe
avaient pour but d'enrichir l'information
et d'aider tous les participants à travailler
à créer des initiatives dans leur institution
d'origine. La collaboration régionale et
internationale a été facilitée par le travail
né de ce programme et a favorisé les pro-
jets déjà commencés par les participants.

Programme de Leadership
International des

Universités Lasalliennes

MISSION ÉDUCATIVE LASALLIENNE

237 éducateurs lasalliens, Frères et Laïcs, ont
participé à la Rencontre de District des Édu-
cateurs Lasalliens (EPEL) du District de São
Paulo, au Brésil. La rencontre a été organisée

par l’AMEL du District sur le thème « Élargissons
les horizons », avec pour slogan « Lasalliens : des
sources originelles vers un monde nouveau ». 
Cette rencontre de trois jours s’est déroulée
dans une bonne ambiance, favorisée par l’en-
gagement du Conseil de la Mission Éducative
Lasallienne et par les bonnes dispositions, la
joie et le désir d’apprendre de tous les partici-
pants de la Rencontre. 
Cela a suscité un climat de fraternité qui a per-
mis d’apprécier nos origines lasalliennes sans
nous y arrêter  car nous voulons que ce Monde
Nouveau puisse advenir aussi dans cette partie
de l’Institut qu’est le Brésil.

São Paulo

EPEL 2009

La Fondation La Salle reçoit le
Prix de Journalisme Scientifique
La Fondation la Salle de Sciences Naturelles a
reçu le Prix Municipal de Communication
Sociale Scientifique « Arístides Bastidas » 2009,
mention Communication Scientifique Institu-
tionnelle, par sa trajectoire de plus de 50 ans,
en faveur de la recherche et son application
sociale au service du peuple.



Les priorités du Secrétariat pour la Mission Éducative Lasallienne sont reflétées dans le docu-
ment du 44e Chapitre général, dans le rapport de l’Assemblée internationale de 2006 et dans la
Circulaire 456 de 2008. Trois éléments fondamentaux seront aussi pris en compte pour accom-
pagner le développement de chacune des lignes d’action et orientations données au Chapitre
général et à l’Assemblée internationale respectivement : 
– La communication sous ses différentes formes et comme moyen de maintenir les relations

avec les Régions, les Districts et les œuvres du Réseau de la MEL.
– Sensibilité aux réalités qui se vivent dans les Régions, les Districts et les œuvres du Réseau de

la MEL.
– Réponses concrètes aux situations particulières pour apporter sa contribution aux besoins

qui se présentent dans les Régions, les Districts et les œuvres du Réseau de la MEL
Dans ce cadre se situent 4 axes fondamentaux pour pouvoir avancer dans le Plan de travail du
Secrétariat pour la Mission Éducative Lasallienne pendant le triennat 2009 – 2011.
Chacun des axes a des projets qui contribuent à la dynamisation des lignes d’action du Secré-
tariat:

Nous espérons que ces projets pourront se réaliser et surtout  qu’ils aideront d’une façon ou
l’autre au développement et au dynamisme de  la mission éducative lasallienne.
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Plan d’action 2009-2011

MISSION ÉDUCATIVE LASALLIENNE

Axes Projects

Communications Visites

Réunions et rencontres

Correspondance

Publications Directoire MEL 

Bibliothèque virtuelle

Cahiers MEL 

Revue numérique de la MEL

Recherche Structures de la MEL 

Recherches sur la mission

Guide de Formation

Fiche Technique des œuvres

Formation Congrès International

Invit. événements de formation

Au cours de la réunion du Conseil Internatio-
nal MEL, tenue du 4 au 8 mai à Rome, trois
priorités pour la mission éducative lasal-
lienne ont été retenues, prenant en
compte les défis et les lignes d’action du
44e Chapitre Général et  les orientations de
l’Assemblée Internationale de 2006.

Les priorités sont les suivantes :
1. L’Education Lasallienne du 21e siècle pour

le service des pauvres.
2. La rédaction d’un Guide précisant les élé-

ments essentiels de la formation systéma-
tique et différenciée, et de l’accompagne-
ment de la Famille Lasallienne.

3. Les structures pour la Mission Lasallienne
du 21e siècle.

Conseil International de la MEL Nombre d’élèves
par Frère

Chaque figure colorée = 5 élèves
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Tout processus de formation est long, il a ses
étapes et les agents qui y interviennent sont
divers. Pour assurer la coordination et la pro-
gression de ce processus et de ses diverses
étapes, nous établissons des programmes cohé-
rents sans oublier les objectifs, les moyens et les
stratégies qui leur correspondent. C’est ce qui se
passe dans la formation des Frères en Afrique
francophone. Nous disposons d’un Plan qui sert
de référence aux programmes des différentes
étapes à parcourir par les différents groupes de
formation. Mais qu’en est-il dans la pratique ?
Comment sont assurées la coordination et la
progression des étapes contiguës de la forma-
tion ? Les difficultés augmentent lorsque les
groupes sont internationaux et originaires de
pays différents, comme c’est notre cas : Les
novices passent deux ans au  Noviciat de Bobo
Dioulasso (Burkina Faso) et les jeunes Frères
deux ou trois autres années au Scolasticat
d’Abidjan (Côte d’Ivoire). Habituellement, on a
affaire à des groupes d’une vingtaine de Frères.
Pour faire face à ce défi, une rencontre de quatre
jours a été organisée au Noviciat de Bobo Diou-
lasso, du 15 au 18 avril 2009,.entre les formateurs
du Noviciat et du Scolasticat. Cette rencontre qui
regroupait sept Frères a été animée par le Secré-
taire de la Formation Initiale pour l’Afrique. Nous
avons échangé sur la réalité de chacun des
groupes : les caractéristiques de jeunes arrivant
au Noviciat, puis au Scolasticat et les dynamismes
les plus importants de chaque étape. Nous avons
réfléchi minutieusement sur la  manière dont
sont développés dans chaque groupe les conte-
nus de la formation et comment sont appliqués
les moyens correspondants. 
Au Noviciat, « l’expérience privilégiée d’initiation
à la vie religieuse des Frères »,veille spéciale-
ment à la promotion de la vie intérieure et de la
vie de prière des novices. On les invite pour cela
au recueillement. Ils ont des temps de partage
en petits groupes sur la fraternité, l’évangile du
dimanche, la lecture spirituelle et le regard de
foi sur l’événement. L’après-midi du mercredi est

consacrée à l’exercice du  chemin intérieur. Au
Scolasticat, on constate que les jeunes Frères
parviennent déjà à une expérience de vie inté-
rieure et à une pratique enrichissante de la
prière mentale. Les formateurs sont pleinement
conscients qu’ils doivent continuer à les accom-
pagner dans ces  dynamiques. Ils étudieront la
manière de poursuivre l’exercice du regard de
foi sur l’événement déjà pratiqué au Noviciat.
Des postulants de différents pays d’Afrique arri-
vent au Noviciat. Il se trouve que pendant les
trois premiers mois la vie de communauté n’est
pas facile du fait de la diversité culturelle et des
styles de relation. Dès leur arrivée, ils reçoivent
un petit cours sur la « communication non vio-
lente ». Les relations s’améliorent par l’accompa-
gnement et la gestion des conflits menés à bien
dans trois domaines de la vie communautaire :
dans les fraternités, les commissions et en
chaque promotion.
On s’aperçoit au Scolasticat qu’ils ont déjà fait
une expérience interculturelle. On favorise l’in-
ter-relation en profondeur et dans la vérité, ainsi
que l’intérêt pour le bien commun. Les scolas-
tiques de troisième année forment une commu-
nauté, plus réduite en vue de préparer leur
insertion dans une communauté apostolique.
Vers la fin de la rencontre on a envisagé la
nécessité de condenser dans un itinéraire péda-
gogique la richesse de la spiritualité lasallienne
et du charisme lasallien.
Au cours de cette rencontre, il nous a été donné
de vérifier la qualité de nos équipes de forma-
tion du Noviciat et du Scolasticat. En général,
tous les participants ont été satisfaits du dérou-
lement de cette rencontre. Le défi restera tou-
jours celui d’assurer la continuité de ce qui a été
partagé, autrement dit de promouvoir la coordi-
nation et la progression entre ces deux étapes si
importantes pour la formation du Frère en
Afrique.

Fr. José Manuel Agirrezabalaga
Secrétaire à la Formation Initiale

Coordination et progression dans la
formation : une expérience positive

ÊTRE FRÈRES AUJOURD’HUI

Le samedi 13 juin a été une journée de joie :
nous avons assisté à la profession initiale de
plusieurs jeunes Frères et à l'entrée de cinqu
jeunes gens au Postulat. Les FF. Novices Aikee
Esmeli et Mikey Cua ont prononcé publique-
ment leurs premiers voeux en présence de leur
famille, d'amis, de Frères et d'autres membres
de la Famille Lasallienne. 
Cinq aspirants ont aussi progressé dans leur
discernement par leur entrée au programme
du postulat. Marlo Castillo, Francis del Rosario,
Wilson Gorosin, Ignaci Heri et angelo Paragas
se sont engagés à discerner la volonté de Dieu
au cours de cette année. Nos six Frères à voeux
temporaires, nommément les FF. Alex Diaz,
Sockie de La Rosa, Mandy Dujunco, Arian
Lopez, Ray Mejias et Richie Yap étaient aussi
présents pour renouveler leurs voeux. 
Gardons en mémoire nos formateurs, J.J. Jimez,
Vince Fernandez et Roy Higgins.

Philippines
Célébration joyeuse

Venezuela: Le Supérieur
Général avec les jeunes Frères 

Au cours de sa visite pastorale au District du
Venezuela, le Frère Álvaro eut l’occasion d’avoir
un entretien amène avec les jeunes Frères.
Chaque Frère a présenté son expérience de for-
mation dans le domaine de la vie spirituelle, son
vécu communautaire, ses désirs ardents pour
l’apostolat et son enrichissement professionnel.
Le Fr Álvaro a invité “à vivre une vie communau-
taire plus évangélique et fraternelle. À prendre soin
de la base humaine et à améliorer les relations.
Que l’Évangile illumine et motive votre vie commu-
nautaire ”.
Une rencontre postérieure avec des jeunes
appartenant à des mouvements de jeunesse,
permit de leur faire connaître la signification
véritable de la vocation de Frère.
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ÊTRE FRÈRES AUJOURD’HUI

L’année 2007 vit le début d’un nouvel itinéraire
de formation dans le District d’Argentine-Para-
guay. La formation et l’accompagnement des
Frères ayant des vœux temporaire et la
constitution d’un Groupe Jeune Génération
(GGJ)  regroupant les Postulants, les Novices et
les Frères déjà mentionnés.
L’objectif de ces groupes était de commencer à
discerner les problématiques et les intérêts
communs afin d’accroître la capacité de dia-
logue et de coordination. Construire aussi des
liens et des références interpersonnelles aidant
à nous percevoir comme des sujets qui assu-
ment l’animation progressive de nos commu-
nautés et des divers services du District.
Les deux groupes ont des finalités et des calen-
driers spécifiques ; sans toutefois se confondre
ou s’opposer, ils se complètent et sont en rela-
tion.
Dans certaines de ces réunions, de prières, de
débats et partages sur des thèmes communs,
nous pensons à ce que « nous aimerions » et à
des horizons que nous souhaitons pour une
communauté jeune. En voici quelques-uns : 
« Nous désirons une communauté jeune géné-
ration (CGJ et Frères de vœux temporaires):
– Qui encourage, partage et fortifie la spirituali-

té, qui prie en communauté en regardant la
réalité, ce qui se passe et ce qui nous advient.

– Qui s’enthousiasme et se motive mutuelle-
ment en favorisant des rencontres profondes,
pour que la vie partagée de chaque Frères
soit parole de Dieu pour la communauté.

– Qui adopte et cultive une spiritualité d’incar-
nation, qui découvre Dieu dans le plus
humain ; parlant et vivant dans ce
temps et dans cette réalité ;
dans les pauvres et leurs
problèmes ; leurs rêves,
leurs frustrations, leurs
capacités et leur culture.

– Qui s’engage pour le Royau-

me de Dieu et sa justice en inter-
venant communautairement sur
les structures qui génèrent des
dynamismes d’exclusion, en pro-
mouvant des expériences qui
éduquent à l’organisation coo-
pérative.
– Qui cherche à créer des structu-
res et des organisations sur la
base de communautés ouvertes,
en les rendant viables à long
terme et en évitant des initiatives
personnalistes.
– Qui opte pour ceux à qui ont ne
prête pas d’attention dans les

œuvres ; pour ceux qui ne sont pas considé-
rés à cause de leurs pauvretés ou de leurs fai-
blesses.

– Qui encourage et promeuve la participation
de tous, où chacun peut dire sans crainte ce
qu’il ressent, avec franchise et liberté .

En 2009, le GGJ invite à trois réunions en cen-
trant la réflexion sur la création d’espaces pour
l’annonce explicite de l’Évangile, sur l’animation
d’actions autour de la problématique juvénile et
celle des enfants ayant des besoins éducatifs
spéciaux. De leur côté, les Frères en formation
initiale, se réuniront quatre fois pour un com-
plément d’étude de la spiritualité lasallienne et
de la théologie pastorale.
Voilà les étapes et les intuitions que nous
sommes occupés à mettre en place en étant
toujours conscients de la fragilité, de la disper-
sion, des nombreuses activités qui nous accapa-
rent. Nous sachant tels, nous encourageons ces
initiatives, cette communauté de la jeune géné-
ration lasallienne. Pour être évangélisés par la
vie des gens pauvres qui vivent avec nous, pour
semer l’espoir là où règnent l’injustice et l’inéga-
lité, pour être une présence communautaire
contre-culturelle, témoin et missionnaire. Pour
continuer à nous sentir rénovés par ce Jésus
Christ ami des pauvres qui est entré dans nos
vies pour les transformer.

Fr. Alejandro Bruni

Jusqu’il y a peu, les novices boliviens allaient
au Pérou, ensuite au noviciat en Argentine et
enfin au Costa Rica. C’est à partir de 2006 que
ce nouveau noviciat pour le District de Bolivie
commença à fonctionner.

Le noviciat s’installa pendant deux ans au cen-
tre de Cochabamba en attendant l’achève-
ment des travaux du bâtiment actuel. Cette
maison était bien adaptée mais trop petite
pour les besoins du noviciat. À partir de 2008
les novices déménagèrent vers le nouveau
noviciat, très éloigné du centre de Cocha-
bamba, à “El Paso”, dans la communauté de
“Mosoj Rancho” (Rancho Nuevo). Le paysage
est  joli au pied du Tunari, un des sommets
importants de Bolivie. Et c’est une expérience
merveilleuse de voir tous les jours les per-
sonnes des environs se consacrant à la culture
de fleurs pour l’exportation.
Le directeur du Noviciat est le Fr. Címar Jesús
Rocha Castro. C’est ici aussi que le Fr. Martín
Corral, ancien Conseiller Général vécut les der-
nières années de sa vie comme sous-directeur
de cette maison de formation. 
Les objectifs de ce noviciat de deux ans sont
les suivants :
• Approfondir le discernement de la vocation

du Frère.
• Aider à consolider la croissance humaine,

chrétienne et lasallienne du Novice
• Acquérir progressivement l’attitude spiri-

tuelle de base du disciple de La Salle
Pour atteindre ces objectifs il est nécessaire
d’avoir de longs moments consacrés à la
prière, à la réflexion, à l’étude, à la lecture, aux
retraites, aux entrevues tous les dix jours avec
le Frère Directeur. Chaque novice rédige un
journal personnel et pédagogique et élabore
son propre génogramme. 
Deux groupes de novices ont déjà terminé leur
noviciat, le dernier dans le nouveau bâtiment.
Cette maison est un signe d’espoir pour tous
les lasalliens de Bolivie qui travaillent dans une
pastorale juvénile et des vocations, plus inté-
grée et mieux adaptée aux besoins des jeunes. 

Fr. Cimar Rocha 

Bolivie : 
Un noviciat qui

prend forme

Formation Initiale : « Étapes et intuitions
que nous sommes en train de réaliser »



Je m’appelle Mont-
serrat Nieto. Je vis
à Valladolid, en
Espagne. J’y tra-
vaille au Collège La
Salle, un des col-
lèges tenus par les
Frères dans cette
ville, comme pro-
fesseure d’écono-
mie, de philosophie
et de religion, et je
suis membre d’une
communauté lasal-

lienne chrétienne appelée Shemá, mot hébreu
qui signifie «écoute».
Deux des choses que j’apprécie le plus sont
l’appui et la confiance que m’ont accordés
beaucoup de personnes : ma communauté, les
Frères Visiteurs, ma famille et beaucoup de
Frères et de personnes du milieu lasallien. J’ai
pu constater que grand nombre de personnes
ont beaucoup de foi!
Quels liens as-tu avec La Salle?
Ma relation avec La Salle a commencé à 18 ans
pendant le cours préparatoire à l’université
donné dans un collège des Frères. On nous
invita à participer à un groupe chrétien pour
réfléchir sur notre foi et en parler. C’est ainsi
que commença un long chemin rempli de vie,
de découvertes et de foi. Je dois beaucoup aux
Frères, qui m’ont permis de découvrir une mis-
sion où je peux mieux connaître et vivre l’Évan-
gile, et le faire avec d’autres, Frères ou laïcs. 
Ensuite, j’ai eu la chance de partager la mission
avec les Frères et avec d’autres lasalliens dans
un centre éducatif. J’ai toujours été reliée à des
thèmes de la mission partagée et de l’associa-
tion et, plus concrètement, dans la Commis-
sion de la mission partagée et de l’association
au niveau du District pendant environ neuf ans
et au niveau de la Région pendant environ
deux ans. De plus, j’ai participé aux semaines
lasalliennes tenues dans l’ARLEP ainsi qu’à
Eurocelas, à Rome, en 2000. Cela a contribué à
m’ouvrir les yeux et à me faire découvrir de
nombreuses façons de vivre et de partager la
mission et la communauté.
Tu as dit que tu fais partie de Shemá. Qu’est-
ce que Shemá et qui la compose? 
Comme je l’ai déjà dit, l’année où j’ai com-
mencé à étudier dans un centre lasallien, le
Frère chargé de la pastorale dans ce centre
nous invita à faire partie d’un groupe chrétien
où nous pourrions partager notre foi et notre

vie et avoir un engagement en faveur des plus
démunis. Nous nous rencontrions une fois la
semaine pour échanger et pour prier. Il y avait
deux dates importantes dans l’année où
jeunes, professeurs et Frères étaient invités à se
réunir : à Pâques pour fêter et à Noël pour prier.
Nous avons été jusqu’à 300 personnes environ.
Le processus catéchuménal des Frères, dans
lequel ils nous présentaient Jésus et son Évan-
gile comme un exemple à suivre se poursuivait
jusqu’à 22 ou 23 ans environ. Quand se terminait
ce processus, ils nous incitaient à continuer de
partager notre foi dans des groupes paroissiaux
ou dans des communautés chrétiennes
d’adultes. Mais le District nous invite maintenant
à nous former, avec d’autres éducateurs (ensei-
gnants, animateurs de groupes chrétiens, Frères
et autres) de toute l’ARLEP, afin de mieux connaî-
tre Jean-Baptiste de La Salle et sa mission.  
Nous avions l’habitude de dire, à la manière de
Saint-Exupéry dans Le Petit Prince,
que notre relation avec de La Salle a
été comme une amitié qui se tisse
peu à peu, comme celle du renard
et du petit prince. 
C’est pour cette raison que nous
commencions à dire aux Frères, à
mesure que nous nous approchions
de La Salle et que nos liens se res-
serraient : « Ce n’est pas juste. Vous
nous faites connaître de La Salle,
nous nous sentons attirés par sa
vie, par sa manière d’incarner
l’Évangile, puis vous nous invi-
tez à partir. Et si nous ne par-
tions pas? Si nous conti-
nuions à partager avec vous
la foi, la mission et la com-
munauté? »
Ainsi, la connaissance et
l’attrait du modèle de La
Salle amènent certains à
réorienter leurs études et
à en entreprendre d’au-
tres qui sont plus reliées à
l’éducation. Nous décou-
vrons progressivement, (à
partir du travail ou de l’en-
gagement) l’éducation
comme une mission. 
Notre communauté compte
maintenant onze personnes
(qui vivent ou non ensem-
ble), qui recherchent la
proximité, qui ont différents

états de vie : célibataires, personnes mariées,
personnes consacrées… 
• en partageant la vie quotidienne : prière jour-

nalière, repas en commun pour ceux qui le
peuvent, célébration de l’eucharistie, réu-
nion hebdomadaire;

• en nous envoyant en mission deux par deux,
en pastorale dans les collèges ou les parois-
ses, dans les associations de quartier, dans
l’enseignement officiel offert dans les collè-
ges, dans les conseils aux immigrants…; 

• en partageant les salaires et les biens; 
• en participant, avec les Frères et les associés

aux rencontres de zone, aux anniversaires et
aux fêtes, à la journée du District, à la réno-
vation des vœux, des engagements des
associés ou des communautés chrétiennes; 

• en faisant des révisions de vie ou des correc-
tions fraternelles;
• en accueillant les personnes désireuses de

faire l’expérience de la vie communautaire.
Après cela, on pourrait affirmer que

Shemá est une façon d’expliquer la
vocation chrétienne d’un groupe de

laïcs qui l’a découverte au long d’un
processus catéchuménal, une com-

munauté de vie et de foi dont les
membres se sentent forte-

ment appelés à être des édu-
cateurs chrétiens, selon
l’inspiration de Jean-Bap-
tiste de La Salle, avec un
style de vie inspiré des
premières communautés
– moments fréquents de
prière personnelle et de
prière communautaire,
formation théologique
et pastorale et engage-
ment éducatif dans
divers contextes. 
Je pourrais dire que
Dieu, qui n’a point
coutume de forcer
l’inclination des

hommes et qui
conduit toute chose
avec sagesse, m’a
guidée d’un enga-
gement à un autre.
Me voici donc.
Q u ’ a r r i v e r a - t - i l
demain? À chaque
jour suffit sa peine.

8

FAMILLE LASALLIENNE ET ASSOCIATION

Montse Nieto, Co-Secrétaire de Famille Lasallienne & Association

Partager la mission et la communauté

ntercom / JULIO 2009
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JEUNES LASALLIENS
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À 7:30 le 6/7/09, dimanche de la
fête de la Sainte Trinité, à Lasalle
Mai Thon, District Binh Thanh,
HoChiMinh Ville, 250 jeunes lasal-
liens arrivaient pour participer au
1er Congrès des Jeunes Lasalliens dont le thème était: « Avec St JB De La
Salle pour vous éduquer vous-mêmes ».
Les jeunes sont venus ici pour offrir leur action de grâce à la Sainte Tri-
nité et leur louange au Fr. Raphaël Rafiringa (1856-1919), éducateur
dévoué, en tant que professeur intelligent, animateur de l'Institut lasal-

lien dans l'île de Madagascar, que l'Église élève
aujourd'hui au rang de Bienheureux. Le Fr.
Raphaël a donné à la jeunesse lasallienne un
excellent exemple grâce à sa persévérance à
suivre la vocation, bien qu'il ait rencontré beau-
coup d'épreuves dans sa vocation lasallienne.
Dans la photo, les participants forment l’étoile
lasallienne pour montrer l’unité et l’association
dans l’esprit de La Salle.
Le Frère Provincial, avant de déclarer la fin du

Congrès, a répété une fois de plus les conseils et l'envoi des Jeunes Lasal-
liens, les encourageant à témoigner au monde par leur propre vie exem-
plaire afin que ceux-ci deviennent le levain, le sel et la lumière du
monde. Le chant « Allons de l’avant » a montré la détermination de tous
les Jeunes Lasalliens.

VEGA, le programme de formation pour
les jeunes leaders lasalliens, a eu lieu du 11
au 19 Juillet à la Maison Généralice de
Rome. Il s'agit d'un projet pilote que le
Conseil International des Jeunes Lasalliens
(CIJL) espère voir reproduit de forme simi-
laire dans le reste de l'Institut, ainsi que par
les participants eux-mêmes dans leurs dis-
tricts. Ce programme de formation est his-
torique dans le sens qu´il est essentielle-
ment centré sur les Jeunes Lasalliens de
RELEM (Europe et Moyen-Orient), mais
comprend aussi un certain nombre de lea-
ders des Jeunes Lasalliens des autres
régions. VEGA a offert aux participants la

possibilité d’apprécier le travail, et échan-
ger des vues avec d'autres Jeunes Lasal-
liens provenant de réalités très diverses
dans l'ensemble de l'Institut. Il leur a offert
également la possibilité de nourrir leur
propre formation en suivant leur étoile...
leur étoile lasallienne. 
Notre cheminement de formation a été
basé sur les trois principaux éléments de la
vie lasallienne: Foi, Service et Fraternité.
Le défi de VEGA est donc de demander à
chaque participant "de voir" (VEdere),
"d'envisager" (Giudicare), et "d´agir" (Agire)
en faveur des pauvres autour de nous.

VEGA - Programme de formation
pour les jeunes leaders lasalliens

Vietnam : Congrès
des Jeunes
Lasalliens 

Terre Sainte - Jordanie

“Ta grâce nous suffit”
Le Secteur Terre Sainte- Jordanie et la famille
lasallienne ont organisé, du 15 au 21 juillet
2009, un camp missionnaire à El-Huson, un vil-
lage dans le nord de la Jordanie, d'une grande
présence chrétienne (40%).  Le camp s'est
déroule dans l'école du patriarcat Latin. Le
thème spiritual de ce camp était :« Ta grâce
nous suffit.»  Nous avons choisi ce village pour
plusieurs raisons :
• L'encouragement du cure, Père Imad Twal, et

son vice cure, Père Tarea Hijazin ;
• La présence des enfants et leur soif a la paro-

le de Dieu ;
• Une localité très agréable pendant l'été.
Le but de ce camp été multiple : 
• Donner l'occasion de vivre en communauté

et d'approfondir leur connaissance spiritue-
lle et culturelle, et avoir une expérience de
service gratuit aux enfants nécessiteux.

• Faire connaître l'Institut des Frères et le Fon-
dateur auprès les jeunes et les chrétiens de
ce village.

Les participants étaient des jeunes lasalliens
des collèges du secteur : Bethlehem, Jérusalem
et Amman. Entre 120 et 150 enfants du village
sont venus chaque jours et ont participé aux
activités organisées par les jeunes lasalliens.

Rome, Juillet’09
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RECHERCHE ET RESSOURCES LASALLIENNES

Un Cinquantenaire à célébrer :
La collection des « Cahiers Lasalliens »

F. Maurice-Auguste

Des ouvrages  relatifs aux œuvres de l’Ins-
titut parviennent régulièrement à la
bibliothèque lasallienne des Archives,
qu’il s’agisse de travaux universitaires ou
de monographies de circonstances. Sou-
vent les auteurs ont puisé essentiellement
dans nos fonds d’archives : ceux de la Mai-
son Généralice, ceux des Districts, ceux
des établissements locaux (quand ceux-ci
se sont préoccupés de les préserver). Ces
travaux ont en commun de faire apparaî-
tre le dynamisme et la capacité d’adapta-
tion de nos devanciers, dans toutes les
régions du monde. Retenons cette fois le
titre suivant parmi d’autres :

Politique, Éducation et Identités linguis-
tiques. Le collège des Frères des écoles
chrétiennes de Jérusalem (1922-1939).
L’auteur, Karène Sanchez, universitaire
française au nom venu du Sud, ensei-
gnante pendant trois ans à Jérusalem et
aujourd’hui à l’Université de Leiden (Pays-
Bas). Exemple d’un établissement qui, à
un moment donné de son histoire, et en
dehors des intentions des fondateurs,  se
situe nécessairement dans le réseau des
influences politiques d’une région en
rapide évolution.

Bibliothèque
lasallienne

intercom / AOÛT 2009

La troisième commission du Chapi-
tre général de 1956 avait à s’occuper
notamment des questions relatives
au Saint Fondateur. Parmi les sugges-
tions qu’elle présenta à l’Assemblée
on trouve « La poursuite des travaux de
recherches sur la vie et les écrits de saint
J.-B. de La Salle, par des études cri-
tiques dont l’ensemble consti-
tuera les Monumenta lasal-
liana, base de départ d’une
future biographie critique et
d’une étude approfondie de
la spiritualité du Saint ». Et
encore « La création
d’un organisme cen-
tral lasallien à la Mai-
son Généralice,
chargé de diriger et de
coordonner les travaux, les publica-
tions, la propagande… ». (Circ. 354)
Trois ans plus tard paraissait le n° 1 de la collection,
Les citations néotestamentaires dans les Médita-
tions pour le Temps de la Retraite, avec présenta-
tion, examen critique, introduction et notes par le F.
Michel Sauvage. En préambule, le F. Supérieur
Nicet-Joseph s’adressait au F. Maurice-Auguste,
Directeur des « Cahiers lasalliens » : « Depuis juin
1956, il vous a été demandé de promouvoir parmi nos
Frères, de diriger et de coordonner les initiatives entre-
prises pour répondre à ce vœu de nos vénérés capitu-
lants. »
A la suite de cette lettre introductive de la collec-
tion, en date du 30 avril 1959, le F. Maurice-Auguste
présentait lui-même le projet : « Nos « Cahiers » se
sont prescrits des cadres relativement étroits. Dans le
temps, tout d’abord, pour ne retenir, de façon habi-
tuelle, que les données relatives au siècle entier qui
s’ouvre par la naissance du saint instituteur (1651) et
se clôt par la démission de son deuxième successeur, le
T.H.F. Timothée (1751). Dans la nature aussi des tra-
vaux qu’ils entendent proposer, se réservant les trois
domaines définis par chacun des sous-titres : textes,

qui seraient surtout les premières biogra-
phies et certains écrits du saint, restés
manuscrits jusqu’à ce jour ; études d’or-
dre historique ou littéraire, centrées sur la
personne et l’œuvre écrite du saint ; docu-
ments décrits ou produits in-extenso, et
relatifs à la vie du saint ou à l’histoire des
premières décades de l’Institut des Frères
des Écoles Chrétiennes ».
Après cinquante ans, c’est bien une

Monumenta lasalliana dont nous
disposons. Le dernier volume
paru de la collection, qui
porte le numéro 65, propose
une étude du F. Jean Pun-
gier sur Le Catéchisme des
Mystères et des Fêtes de Jean-
Baptiste de La Salle, faisant
suite au numéro 64 sur le
même sujet. Précédem-

ment, ce sont deux volumes
du F. Léon Lauraire sur Le Conduite des Écoles (et un
troisième imminent). Parcourir la collection, c’est
rencontrer bien d’autres Frères encore, à la tête des-
quels il faut placer les Frères Maurice-Auguste
(Alphonse Hermans), Léon de Marie (Louis Aroz) et
après eux, Yves Poutet, Miguel Campos, Jean-Guy
Rodrique, Émile Rousset, Leo Burkhard… sans
oublier les Frères qui, à Rome, travaillent à la prépa-
ration des publications et à leur diffusion.
La famille des chercheurs lasalliens, plus internatio-
nale, se renouvelle et se diversifie. Se diversifient
aussi les collections avec, successivement, Études
lasalliennes, Thèmes lasalliens, Essais lasalliens. Les
nouvelles facilités de la communication à distance
nous annoncent un futur demi-siècle fort différent
de celui que nous avons connu. Sans négliger pour
autant nos bibliothèques, profitons au maximum
de ces facilités qu’offre l’écran.

F. Francis Ricousse
Service Recherche et Ressources

Lasalliennes

Le Fr. Diego Antonio Muñoz León
(gauche), du District de Mexique-Nord, a
rejoint ce Service comme Secrétaire Coor-
dinateur. Pour sa part, le Fr. Edgard Hen-
gemüle (droite), du District de Porto Ale-
gre, est le nouveau Responsable du Dépar-
tement de Recherche.

Service Recherche et
Ressources Lasalliennes
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SOLIDARITÉ ET DÉVELOPPEMENT

Meki est une petite ville d’environ 50 000 habi-
tants située à 140 km au sud d’Addis-Abeba,
capitale de l’Éthiopie. Il y a quelques années
seulement, Meki était un village somnolent.
Maintenant, grâce à la nouvelle route qui relie la
capitale à la frontière du Kenya, la ville est deve-
nue un carrefour bruyant et animé de per-
sonnes et d’entreprises commerciales. 
En 1989, répondant à l’invitation de Mgr Wol-
deyohanes, Évêque, les Frères ont assumé la
direction du collège diocésain. Au cours des
dernières années, ce collège, unique centre
d’enseignement secondaire donnant accès à
l’université dans un rayon de 50 km, est devenu
l’un des meilleurs collèges du Sud de l’Éthiopie.
La plupart de ses élèves parviennent à entrer à
l’université publique, qui est gratuite.  
Mais la réussite exige de surmonter une kyrielle
de problèmes d’ordre économique et de mau-
vais traitements contre les filles. Aujourd’hui
pour qu’un établissement scolaire soit autosuffi-
sant, les élèves doivent payer une mensualité
d’environ 15 €. À cause de la pauvreté des
élèves, dont beaucoup sont fils de pasteurs ou
de petits agriculteurs, le collège de Meki ne per-
çoit que deux ou trois euros par mois. En consé-
quence, il est largement déficitaire.
Il y a aussi de graves problèmes de mauvais trai-
tements contre les filles. Très peu parviennent à
terminer le cours secondaire et à franchir le seuil
de l’université. Victimes de pratiques ances-
trales, des adolescentes très jeunes sont sou-
vent enlevées, violées et obligées à se marier.
Leur rêve d’une vie nouvelle se termine alors. 
La situation se complique encore parce que la
majorité des parents d’élèves sont des pasteurs
ou des petits agriculteurs qui survivent dans
une économie de subsistance ankylosée dans
des méthodes médiévales.

Que faire ?
Relever les frais de scolarité, fermant ainsi la
porte aux pauvres? Continuer à nous plaindre
de la situation tragique des femmes africaines?
Accepter une situation d’insécurité alimentaire,

exposant les pauvres à des famines cycliques? 
Les Frères ont accepté de relever le défi. Ils
continueront d’instruire les pauvres; les jeunes
pourront accéder à l’université; les pasteurs et
les agriculteurs bénéficieront d’une économie
commerciale. 
La clé de ce défi est la création d’un centre de
formation et de production agricole de 62 hec-
tares sur les bords du lac Zway.
Le centre:
• organisera des cours pratiques en agriculture

et en élevage de bétail;
• accueillera des campagnes d’insémination arti-

ficielle du bétail;
• réalisera des expériences pilotes sur le biogaz

domestique; 
• achètera des fruits et du lait aux paysans pour

leur transformation en produits laitiers ou en
confitures

Mesures prises afin d’y parvenir:
• On a planté 10 hectares de vignoble, 10 hecta-

res de maïs et 1 500 bananiers. On a aussi
introduit de nouvelles cultures, comme les
fraises, la luzerne et les haricots.

• On construit une étable pour 160 animaux;
une cave à vin pouvant produire 80 000 bou-
teilles par année; une usine pour la fabrica-
tion de produits laitiers et de confitures; quel-
ques salles de classe pour la formation des
paysans.

Résultats de ces efforts des Frères :
• Les frais de scolarité demeureront faibles afin que les pauvres puissent accéder à l’université. 
• Les frais de fonctionnement d’une nouvelle résidence pour 50 étudiantes, actuellement en

construction, seront payés. 
• Les paysans et les éleveurs de bétail auront de nouvelles sources de revenus..
Ce rêve est partagé et appuyé financièrement par les organismes suivants :

• Gouvernement du Pays Basque • Gouvernement de la Communauté de Valencia.
• Caritas Espagne • Caritas Guipúzkoa
• Caritas de Feldkirch • Proyde
• Caisse d’épargne de Gipuzkoa • Ampelos (ONG italienne)
• Freedom Foundation

Programme intégral
Meki, Éthiopie

S+D
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SOLIDARITÉ ET DÉVELOPPEMENT

En réponse au 44e Chapitre Général et à l’As-
semblée Internationale de 2006, le Secrétariat
pour la Solidarité et le Développement a créé la
« Fondation Lasallienne Internationale » (USA)
pour participer sur une large échelle à la col-
lecte de fonds dans le but d’aider les opérations
et projets lasalliens qui en ont besoin, en vue de
parvenir à une autogestion. Frère Craig Franz,
ancien Président de deux universités dans
l’Amérique Nord, et Président de l’Association
Internationale des Universités Lasalliennes, est à
la tête de cette nouvelle fondation.
Frère Craig a tissé des liens entre le domaine
technique et le domaine légal (juridique), en
vue d’établir cette nouvelle entité comme un
Service de Revenu Interne, un organisme de
charité publique à but non lucratif. À différence
de nombreuses fondations lasalliennes, aux
USA, qui sont caritatives sous obédience reli-
gieuse, la Fondation Internationale La Salle, à
titre d’Action caritative publique, désire collec-
ter des fonds sans dépendre d’une institution
religieuse ni  être affiliée à aucune.  
La Salle Internationale tient son quartier général
au Centre Paulist Hecker, proche de la Confé-
rence des Évêques Catholiques des USA, et près
de l’Université Catholique Américaine. 
Pour se familiariser avec la collecte des fonds à
travers le monde, des membres de La Salle Inter-
nationale ont visité l’Afrique, l’Asie, au cours de
l’automne 2008 et le printemps 2009. Ces visites

ont fourni des renseignements de première
main, sur les institutions lasalliennes, précisant
les besoins, offrant la possibilité de collaborer
avec d’autres ONG, et suggérant des projets
pour financer une autogestion. En Asie, La Salle
Internationale présenta l’idée de prospectus
pour faire connaître et élargir les futures col-
lectes de fonds, dans l’Institut, aux visiteurs et
aux intendants en lien avec la PARC  32. 
La Fondation Lasallienne Internationale a été
désignée pour soutenir les efforts du Conseil
International pour la Solidarité et le Développe-
ment. L’un des premiers objectifs vers lequel la
Fondation s’est engagée, est l’effort inter-
congrégation pour restaurer les services de
santé et d’éducation dans le Sud Soudan ravagé
par la guerre. Grâce à l’accueil de la participation
collective de plus de 60 congrégations reli-
gieuses différentes, - de nouveaux instituts de
formation de soignants et d’enseignants vont
être ouverts dans le cadre de ce projet appelé
Solidarité avec le Sud Soudan.

Établissements scolaires, groupements divers, syn-
dicats, personnes indépendantes… intéressés à
participer aux activités de la « Fondation Lasal-
lienne Internationale », peuvent contacter: 

3025 Fourth Street, NE; 
Washington, DC 20017 USA
tel: +1 (202) 526-6095; fax: +1 (202) 526-6096 
craig@lasalleinternational.org

Fondation Internacionale La Salle

Projet de Volontariat en collaboration avec les
Frères du District d'Irlande. Il y avait une dizaine de
volontaires d'Irlande et deux Frères de l'Inde. Un projet
impliquant des personnes de trois continents, l’Asie,
l’Afrique et l’Europe, est un excellent exemple que la Mis-
sion Lasallienne, n'a pas de frontières.
Dire Dawa est l'une des villes les plus pauvres de
l’Éthiopie. Maintenant environ 60% de la population
de la ville est au chômage et très pauvre. Toutefois,
l’aide du gouvernement à quelques familles pauvres
ne peut empêcher un taux sans cesse croissant de

pauvres dans cette ville. 
Les Frères ont créé le Lasalle Boys Club, afin de répon-
dre aux besoins des garçons des rues. Ils ciblent les
enfants vivant dans des situations de panique comme
les enfants issus de foyers brisés, les victimes de

mariages précoces, les enfants des plus pauvres parmi
les pauvres, les enfants des rues qui sont des mar-
chands ambulants et les enfants issus de familles
affectées par le SIDA. 
Étant donné que le gouvernement n'aide pas les
enseignants dans les écoles, les Frères ne peuvent
organiser des écoles pour les enfants des rues. Les
Frères ont donc ouvert le 26 mars 2007 le Centre
Lasalle pour jeunes, comme une tentative de faire
quelque chose pour le nombre croissant d'enfants
des rues à Dire Dawa. Ils donnent aux enfants des
conseils et un accompagnement, de la nourriture, le
logement, l'éducation et un sentiment d'espoir pour
leur avenir. 

Fr. Martin Jeyaseelan
Délégation de l’Inde

Frères sans Frontières

Dire Dawa – Une ville
riche en esprit

Pour donner suite à l’invitation du 44ème Cha-
pitre Général à intensifier nos efforts pour l’édu-
cation à la justice et à renforcer nos actions
pour le service direct des pauvres, ce Secrétariat
aide le Frère Supérieur et son Conseil à mettre
en œuvre les orientations suivantes : l’encoura-
gement du processus de conversion aux pau-
vres ; la solidarité entre Secteurs pour assurer à
la fois les personnes et les fonds nécessaires
pour la mission ; l’accompagnement des Sec-
teurs qui manquent de ressources suffisantes
pour les aider à obtenir l’autosuffisance écono-
mique ; et la recherche de réponses aux pro-
blèmes provoqués par les mouvements migra-
toires dans le monde.
Ce Secrétariat est dirigé par un Secrétaire
Coordinateur avec son équipe et un Conseil
international.

Fr. Pedro Arrambide, District de Bilbao , est
Secrétaire Coordinateur de Solidarité et Déve-
loppement
Fr. Amilcare Boccuccia, District de l’Italie, est
Directeur du Département Développement
Fr. Stephen Tuohy, District du Nord-Est d’Amé-
rique (DENA), est Directeur de SECOLI
Le Secrétariat Solidarité et Développement est
assisté par un Conseil International qui est
composé des membres du Secrétariat et des
membres nommés dans chaque Région de
l’Institut.
Fr. Jorge Gallardo de Alba, Conseiller Général,
accompagne ce Secrétariat.

Secrétariat
Solidarité et

Développement
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Environ la clôture du 43e Chapitre Général, les
Régions de l’Institut annonçaient leur décision
de créer la Fond Frère John Johnston pour la pro-
tection et le bien-être des Enfants. À la suite de
quoi, le Frère John modifia l’appellation en
Fond Lasallien International pour les Enfants.  
Donations à LICF :

Depuis Juin 2000, il y a eu 118 contributions à
LICF, pour un total de 343 891 US$. Une part de
16 800 US$ venait de l’École Supérieure Centrale
Catholique de Pittsburgh, PA (USA). Bryan Woll,
de la promotion 2008, écrit ceci, à propos de la
période du Carême dans le cadre d’une Activité
caritative dans l’établissement :
« Un jour au printemps de l’an passé, 825 lycéens se
virent refusés le droit de choisir leur repas et leur
boisson. Les étudiants n’eurent d’autre choix pour
leur repas qu’une soupe et un sandwich ; on leur
interdit le droit de se procurer quoi que ce soit dans
les machines à sous. Cette activité (caritative)
appelée « Simple Repas » fut l’une des activités
caritatives de Carême  de l’établissement Central
Catholique ; elle avait pour but de donner à l’en-
semble des étudiants un bref aperçu de ce qu’est la
vie pour des millions de gens qui vivent dans des
situations économiques de pauvreté, tous les jours.   
La ‘Centrale Catholique’ lycée diocésain de tradi-
tion lasallienne, est située en plein cœur de la ville
de Pittsburgh. Cette École Centrale Catholique
lance cette activité caritative à chaque Carême, au
bénéfice d’une école lasallienne ou d’un projet
(caritatif), à la fois aux USA et aussi à travers le
monde. Les bénéficiaires de cette Action caritative
de l’an passé, fut la « Dotation Lasallienne Interna-
tionale » laquelle débourse chaque année environ
15 000 $ investis dans 4 ou 5 projets lasalliens  à tra-
vers le monde. Cette Activité Caritative de la « Cen-
trale Catholique »  fut la plus importante ; elle fut

également le projet – Justice et Charité - le mieux
réussi ; patronnée par le Service de l’Apostolat des
Campus, en collaboration avec le Conseil des Étu-
diants et la Société Nationale des Diplômés – la
CCHRIST [sic] – : une organisation étudiante pour
les Droits de l’Homme et la Défense de ces droits.
Ces organisations travaillent ensemble à la fois

pour collecter des fonds et faire connaître leurs des-
tinations. Ces « Offrandes pour Dieu » de la Centrale
Catholique ont battu un record : 16 800 $. Grâce à
de quotidiennes sollicitations, le « Simple Repas »
du Carême et les donations des paroisses et écoles
nourricières, ont permis à la Centrale Catholique de
faire face aux besoins financiers pour une année
entière et combler les dépenses des projets de la «
Dotation Lasallienne Internationale ».      

Toutes les contributions et donations à la LICF
sont investies dans une banque dont les reve-
nus annuels financent les projets. Pour Août
2009, tous ces investissements ont produit des
bénéfices qui ont financé 16 projets.

Votre contribution à LICF constituera un fonds
monétaire qui assurera des projets pour l’avenir

Bro. Stephen Tuohy

Fond Lasallien International pour les Enfants (LICF)

Déboursements LICF à des Projets SECOLI en US$
Pays Lieu          Description 2006 2007 2008 2009
Bolivie Sta Cruz Orphanage Laundry 1 252
Burkina Faso Nouna/Badenya Audio Visuel/Équiment de classe 4 426 2 081
Cameroun Diang Salle d'Informatique 3 926
Congo R.D. Mbandaka Dotation d’outil informatique au College 4 800
Chili Esperanza Orfanato 3 272
Éthiopie Dire Dawa Scholarship 3 500
Haïti La Tortue Clôture du terrain de l'école 3e p. 4 876
Inde Boys Village Scholarship 3 476
Kenya Child Discov. Food Clothing Bedding 4 824
Kenya Nyeri Street Children Program 3 834
Madagascar Port Bergé Toiture et peinture de l'école 3 070
Malaisie PARC Youth Coordinator's Workshop 800
S. Afrique Phokeng Clothes for Nkaneng S. C. Children 2 737
Sri Lanka Mannar/Boys’ T. Boarders/Vocational Training in War Area 2 160 6 429
Total 55 463 14 674 15 232 12 247 13 310

Envoyez votre contribution à:
SECOLI-LICF
Via Aurelia 476
00165 Rome, Italie

SECOLI

LICF 2000-2009 –  US$



RELEM et l’animation de ses Services
Le chemin commencé, voici un an, dans la réunion
qui a institué le Conseil de la RELEM (Paris, avril 2008),
a ouvert une série de lignes d’action. Les cinq Ser-
vices mis en place ont pris en charge ce qui est de leur
ressort, leurs rencontres et des projets concrets. La
première présentation de cette nouvelle dynamique
des Services de la RELEM s’est faite à Jérusalem, au
début de 2009, lors de la Conférence des Frères Visi-
teurs. Un Conseil de dix membres coordonne toutes
les initiatives en cours dans la Région. Au cours de
leur Conférence annuelle les Frères Visiteurs approu-
vent les propositions et les lignes d’action.

Les Services sont des équipes de travail composées
de 5 membres, Frères et Laïcs, venant d’autant de
pays de la RELEM. Leur mission est de réfléchir, de
faire des propositions et d’exécuter les projets adop-
tés par les Frères Visiteurs.

Le Congrès de l’ASSEDIL 2009
Ce Congrès des Directeurs d’Établissements Sco-
laires, venus de tous les Districts de la RELEM, a
réuni une centaine de participants. Il a permis d’ou-
vrir une piste  commune de travail  entre l’ASSEDIL
et la RELEM.  

La page web www.assedil.at - (p.strass@delasalle.at)
fonctionne déjà.

Nous voulons faire état dans ce qui suit des prin-
cipes orientant les initiatives et les énergies qui
nous interpellent le plus aujourd’hui et réclament
des actions concrètes :

• L’attention portée à la formation et l’accompagne-
ment des Directeurs d’établissements lasalliens.

• L’identité de notre projet éducatif et, spécialement,
définir le profil de l’éducateur lasallien dont nous
avons besoin pour mener à bien ce projet.

• Les échanges et les rencontres de nature diverse..
Mettre en route des projets européens innova-
teurs qui favorisent la connaissance mutuelle et

la formation.

Les interpellations et les motivations sont multiples.
La réflexion s’oriente vers les pistes suivantes :

• Comment élargir notre vision pour qu’elle soit plus
européenne et plus universelle

• Comment mettre en commun nos synergies et nos
potentialités : ONG, jeunes, établissements…

• Comment nous ouvrir et répondre de façon  pro-
fessionnelle au pluralisme éducatif, religieux et
culturel des établissements lasalliens.

L’éducation actuelle exige de nous de croître en
qualité et de nous former en permanence. Nous
avons conscience de disposer d’un énorme poten-
tiel humain et professionnel. Dynamiser ce poten-
tiel, est une invitation à nous connaître, à mettre en
commun nos initiatives, à garder le contact avec
d’autres expériences pédagogiques, à partager des
ressources,  à veiller à l’identité de notre  projet,  à
renforcer nos motivations et notre cohérence, à
répondre aux besoins éducatifs actuels, à innover, à
créer des réseaux dynamiques et à faire des
recherches sur nos réalisations pour faire croître la
Communauté Lasallienne Internationale.

Comme projet d’année nous avons le défi d’organi-
ser le prochain Congrès de l’ASSEDIL qui se tiendra à
Alexandrie, en Égypte en 2010..
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Panorama de la RELEM

Le 10 juin dernier, les Postes chiliennes a
émis une série de deux timbres commémo-
rant les cinquante ans de la création du
Diocèse de Sainte Marie des Anges.
Le Frère Fermín Gainza, du District Argen-
tine-Paraguay et chilien de naissance, a
beaucoup travaillé dans la cathédrale de
cette région. Peintre, sculpteur et poète, le
Frère Fermín s’est consacré pendant
presque toute sa vie à la formation initiale,
et a été Directeur du Noviciat pendant plus
de vingt ans.
Les timbres reproduisent la façade de la
cathédrale et l’image de l’abside de Notre
Dame des Anges, inspirée de Notre Dame
de la Belle Verrière de Chartres.
Sur l’enveloppe commémorative et le feuil-
let, en fond, on peut voir la Trinité, inspirée
de la célèbre icône d’André Roublev, qui
couronne l’abside.

Fr. Santiago Rodríguez Mancini

Logo RELEM
Après avoir beaucoup consulté, et réfléchi sur plu-
sieurs projets, le Conseil de la Région a adopté, à l’una-
nimité, la création d’un Logo  pour évoquer les deux
types de cultures et de valeurs propres qui consti-
tuent la réalité de la RELEM. Le symbole de la Région
Lasallienne d’Europe et de Méditerranée se compose
des lettres E (Europe), et M (Méditerranée), la
deuxiéme comme un pont qui relie des cultures.
Les deux initiales sont couronnées de l’étoile lasallienne
à cinq branches, signe de la foi qui éclaire notre Région,
le monde lasallien dans son ensemble et l’Église.
Dessous apparaît l’appellation RELEM-LA SALLE de la
nouvelle Région accueillant toutes les composantes
de cette partie de la famille lasallienne.

Le Collège commence son histoire le 29 mars
1909, d'abord avec le nom de Collège de Saint
Pierre Apôtre, qu'en 1924 il change par celui de
Collège de la Salle de Carthagène. Pendant
toutes ces années on a fortifié la qualité de l'édu-
cation et le prestige de l'institution. Les trois der-
niernes années le Collège a maintenu le niveau

“Très Supérieur” dans les standars officiels
d’excellence ICFES.

Cartaghène, Colombie: 
Centenaire du Collège de La Salle

Chili
Timbres postaux

avec des œuvres du
Fr. Fermín Gainza
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En septembre les Frères de De La Salle célé-
brent 25 ans de service en Balgo Hills.
En plus des occasions éducatives que les
Frères ont apportées à cette lointane commu-
nauté indigène, ils ont récemment établi des
programmes d'emploi et de formation à tra-
vers le BoysTown.
Ces programmes fournissent aux jeunes de
plus grandes perspectives d'emploi avec des
contrats de travail occasionnels.

Faisalabad, Pakistan 

Les Frères et professeurs voient le carnage sur place

DERNIÈRES NOMINATIONS
Frère District/Délégation Fonction Terme

Désiré Rasamison Madagascar Visiteur 01.07.2013

Venant Ntagara Rwanda Président 05.12.2012

Dennis Lee Eastern North America Visiteur Aux. 09.2013

Thomas Scanlan Eastern North America Visiteur Aux. 09.2013

Jerome Sullivan Eastern North America Visiteur Aux. 09.2013

Gojra, une petite ville à quelque 240 km au
sud-ouest de la capitale du Pakistan, Islama-
bad, se situe dans une région parsemée
d’écoles islamiques radicales. Le lycée La Salle,
Faisalabad est une des villes voisines, est à une
heure de route de Gojra et du village de Korian
où les habitations des chrétiens ont été incen-
diées. L’attaque, perpétrée par un groupe isla-
miste radical, selon les officiels pakistanais, a
fait suite à des rumeurs disant que des chré-
tiens avaient profané un Coran, acte sacrilège
au regard des musulmans. Les violences ont
été condamnées lundi par le Premier Ministre
et le Pape.
Les Frères et professeurs des écoles  La Salle de
Faisalabad n’ont pas perdu de temps pour aller
visiter l’un des villages chrétiens les plus négli-
gés qui avait été attaqué le 31 juillet 2009. Les
Frères et professeurs avaient apporté avec eux
des lits de camp et des malles pour stocker
leurs affaires et les distribuer aux victimes. 
On dit qu’une foule de musulmans en colère a
attaqué les chrétiens et blessé des douzaines,
après avoir brûlé 40 maison et une église en
représailles de la soi-disant profanation du
Coran dans ce village.  Cela fut suivi de l’incen-
die d’une autre colonie chrétienne à Gojra le
jour suivant. C’était désolant de voir femmes et
enfants près de leurs maisons calcinées pen-
dant que les hommes travaillaient à rebâtir
leurs maisons sous un soleil brûlant.

Parlant avec les villageois de Korian, ils ont
raconté le tragique événement au cours
duquel 500 musulmans répondant aux appels
d’une mosquée attaquèrent les chrétiens dans
le village. Les sources locales disent que
presque toutes les familles chrétiennes du vil-
lage s’enfuirent. Le feu a détruit leurs maisons -
leurs toits s’effondrant ou fondant- et les biens
que les musulmans n’avaient d’abord pillées.
Quand nous sommes arrivés à Gojra les milices
paramilitaires patrouillaient près des dou-
zaines de maisons visées, avec leurs murs noir-
cis, leur mobilier calciné et leurs ventilateurs
déformés. Six personnes ont péri dans les
incendies et deux tuées par balles. Les écoles
chrétiennes ont fermé pendant trois jours dans
tout le pays. Dans un télégramme le Pape
Benoît XVI s’est dit « profondément chagriné »
en apprenant cette « attaque insensée ». Le
Pape Benoît a envoyé ses condoléances aux
familles des victimes et a appelé les chrétiens «
à ne pas être découragés dans leurs efforts
pour aider à construire une société qui, croyant
profondément  aux valeurs religieuses et
humaines, se distingue par le respect mutuel
entre tous ses membres. »

Fr. Shahzad George Gill
Président - Délégation du Pakistan

Australie
25 ans en Balgo Hills

Le Conseil International des Jeunes Lasalliens
lance encore, lance encore l'initiative de la
Journée Internationale Lasallienne pour la
Paix 2009, que tendrá lugar entre los días 21
de Septiembre a 21 de Octubre 2009. 
Tous nous sommes invités à trouver des
manières de participer à ce mouvement lasal-
lien pour la paix.
Chaque Région, Secteur ou centre éducatif
détermine le calendrier et les activités les plus
appropriées, qui pourraient consister :
• Expériences de volontariat.
• Compromis avec un style de vie moins con-

somériste, engagé avec la paix.
• Prières, ateliers, expositions.
• Marches pacifiques
• Promotion du dialogue interculturel et inte-

rreligieux.
Pour plus d’actualisationn et matériels sur
cette initiative, visitez la page Web de l'Institut
www.lasalle.org, dans le lien “Famille Lasal -
lienne et Association”.

JOURNÉE INTERNATIONALE
LASALLIENNE POUR LA PAIX

21 SEPT-21 OCT 2009



La revue, en anglais, a comme sous-titre « Facts, Milestones, Lives » (des
Faits, Jalons, Vies) et rassemble des articles et des nouvelles de la
Famille Lasaliana aux Philippines. Une présentation soigneuse, dyna-
mique et très attrayante, approche la réalité éducative et associative
du pays et de la Région. Les derniers numéros publiés peuvent être
consultés et déchargés (en PDF) de la page Web du District:  
http://www.lasallian.ph

« Nous sommes aujourd'hui le visage la Salle », « De divers talents… une
même mission », « Yeux ouverts, coeurs brûlants », « Volontariat lasallien…
et toi, qu'est-ce que vais-tu faire avec tes mains ? », sont quelques titres
de la Revista para las Comunidades educativas, dans laquelle les
lasalliens du Mexique-Nord montrent leurs expériences, aspirations,
rêves et perspectives, et les mille faces de la mission lasallienne :
écoles, apostolats, missions, événements des Communautés éduca-
tives. C'est une revue (en espagnol) projection de la solidarité du

District et de l'élan fraternelle au service
éducatif des enfants et jeunes.
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www.lasalle.org  –  www.lasalle2.org

Changements dans la
Maison Généralice

Revues Lasalliennes
Dans cette section nous présenterons des publications périodiques des Régions et Districts.
Quelques de ces publications peuvent être consultées dans leurs respectives pages web.

“Revista para las Comunidades educativas”

Famili (Philippine Lasallian Famili)

Les communautés FSC de la Maison Généralice 2008-2009: Conseil Général,
Communauté Centrale et Communauté du CIL

Fr. Luis Miguel Fernández Renedo, Directeur de la
Maison et de la Communauté Centrale, terminé son
mandat, est renté dans son Distric de Valladolid. Le Fr.
John Guasconi, du Distric LINE (maintenant DENA) est
le nouveau Directeur de la Communauté.

Fr. Lorenzo González Kipper a fini son travail comme
Secrétaire Général et il est de retour dans son Distric
du Mexique Nord. Il a été remplacé dans le charge par
le Fr. José Antolínez Cuesta, du Distric de Valladolid.

Sont aussi retournés à leurs Districts respectifs les FF.
Antón de Roeper, Grande-Bretagne, et Jaime
Dalumpines, des Philippines.

De la Communauté des
Sœurs Guadalupaines de
la Salle sont retournées à
leurs pays d'origine Sr.
Margareth dos Santos
Avellar (Brésil) et Sr. Jose-
fina Padilla (Mexique).
José Ramón Deras, a
conclu son année de
volontariat dans la Maison
Généralice et retourné à son pays, le Mexique.
À tous nous exprimons notre remerciement profond
par la tâche accomplie et par leur présence précieuse
parmi nous.


